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Sources :
• Les données et éléments du présent diaporama 
sont issus de :

• Le lait dans les région de montagne par Yannick 
Pechuzal - Étude IDELE – FAM

• Document d’information 2019 - Groupe de 
travail « montagne » du CNIEL.

• Observatoire régional de la filière laitière –
AURAE, CRIEL AMC



La filière laitière de 
montagne, 
un poids socio-économique 
important

• Après le secteur de la santé, la filière laitière est le 
plus fort pourvoyeur d’emplois.

• 39200 emplois directs et indirects générés par les 
exploitations laitières françaises.



La filière laitière de montagne; naturellement vertueuse

• La filière laitière de montagne est une activité économique dont l’empreinte environnementale est 
relativement réduite 
• Des systèmes de production basés sur pâturages et fourrages => assez peu d’intrants
• 30% des GAS émis par l’exploitation sont compensés par les prairies.

• Les prairies sont bénéfiques pour biodiversité, qualité des sols et des eaux.

• La filière laitière a pris des engagements :
• Programme ferme laitière bas carbone => Cap2R (10 000 Diags à date)
• Programme Climalait



La filière laitière de montagne; des valorisations variées

Une tradition fromagère, une grande diversité 
de produits et la présence de SIQO

 Conforter les filières sous SIQO (AOP, IGP, Bio)

 Développer les transformations fromagères en bio
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 Travailler les valorisations de l’origine montagne



Valorisations variées dans un contexte de développement des segmentations

• Des écarts apparaissent
• Entre prix conventionnel et prix toutes qualité confondues

• 14€/1000l en 2018 - 18€/1000l en sept 2019

• => impact de la segmentation

• Des écarts se creusent
• Entre bassins

• Effet des stratégies de segmentation
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Evolution mensuelle

Toutes qualités confondues
2018 : 338 €

Septembre 2019 :  361 €

Conventionnel
2018 : 324 €

Septembre 2019 : 343 €

Bassin
sept 2018 sept 2019 Évo n/n-1 

€/1 000l €/1 000l (%)

Auvergne-Limousin 355,04 374,53 + 5,5%

Centre 345,32 359,81 + 4,2%

Charente-Poitou 327,92 350,81 + 7,0%

Grand Est 393,84 399,70 + 1,5%

Grand Ouest 339,29 346,01 + 2,0%

Nord-Picardie 347,32 355,80 + 2,4%

Normandie 336,11 345,21 + 2,7%

Sud-Est 399,68 412,88 + 3,3%

Sud-Ouest 346,57 351,57 + 1,4%



Une filière à la croisée des chemins
Une réorganisation des marchés européens et français

• Depuis 2014, crise pour la filière laitière de l’UE

• embargo Russe

• Surproduction => stockage de poudre

• En 2018, 

• augmentation de la demande mondiale, 

• peu favorable à l’UE pour des raisons de disponibilités et de compétitivité. 

• Pendant ces 4 années l’ensemble de la filière française est touchée par le manque 
de rentabilité, dans un contexte de hausse des prix des matières 1eres et de tension 
du marché intérieur

• En 2015, suppression des quotas qui participaient à « ancrer le lait » dans les 
territoires. 

=> mais sur la décennie à venir, la demande mondiale sera croissante : + 2%, 
selon l’OCDE.



Une filière à la croisée des chemins, une forte déprise. 
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Une filière à la croisée des chemins,
une forte déprise, mais aussi une forte restructuration

graphiques sur base données EAL (Enquête Annuelle Laitière)
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Une filière à la croisée des chemins, restructuration et impact sur l’emploi



Une filière à la croisée des chemins, un manque de compétitivité

• Déficit de compétitivité à la production
• Coûts supérieurs de 30 à 43% à ceux de plaine

• 88 € subsistent entre prix de revient et prix perçu 
=> pour niveau de salaire à 2 smic par actif

• Revenu moyen de 17000 vs 24 900€ en plaine 
(2008-2018) source : économie de l’élevage IDELE 
2018

• Déficit de compétitivité à la collecte
• + 14€/1000l => des extrêmes à 35€

• Ecart important selon les zones 

=> double peine  : relief + densité



• Un travail au niveau national
• Une prise de conscience nationale

• Un travail de filière dans le cadre de France Terre de Lait 

• Une sensibilisation des élus de montagne 

• Une écoute des administrations nationales et régionales

• Une difficulté économique objectivée: 
• Résultats : -8000€/revenu moyen pour éleveur de montagne vs plaine, en 2018

• Indicateurs coût de production : +86€ (vs plaine) => tableau de bord du CNIEL à venir

• Surcoût moyen de collecte : +14€ (vs plaine)

• 3 leviers à activer
• Technicité, maitrise de coûts  (prérequis, comme en plaine)

• Une PAC plus juste (elle compensait 50% du surcoût, selon FNPL) 

• Une valorisation adaptée
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Un avenir possible, une ambition à soutenir



• Des solutions multiples 

• L’amélioration de la qualité 

• Démarches publiques : SIQO, marques 
territoriales

• Démarches d’entreprises

• Des nouveaux outils : indicateurs // EGA

• Des réflexions collectives « valorisation 
montagne »

• Jouer la carte du « local »
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Un avenir possible, une ambition à soutenir 
=> chercher de la valeur.

Beurre/poudre

AOP

Socle « standard lait de 
montagne »

Composition 
du lait

Lait cru

Appellations 
fermières

Prairie, 
herbe, pâture



• Le besoin d’un projet de filière régional, 
=> stimuler un sursaut, une dynamique 

• Une volonté de pérenniser de l’activité économique ; 
• Durabilité des exploitations : 

• Besoin de poursuivre un travail continu sur :

• l’adaptation des systèmes : autonomie, changements climatiques, coût de production, 

• la maîtrise sanitaire

• la modernisation…

• Besoin de réseaux et d’animations techniques :

 entrenir des compétences

 entretenir une dynamique collective  

• Au niveau des entreprises de collecte et de transformation : 

• Aider à la maîtrise des coûts de collecte

• Soutenir la modernisation et l’investissement dans les outils de transformation

• Favoriser le recrutement 14

Un avenir possible, une ambition à soutenir



• une mobilisation pour le développement et le renouvellement des générations

• Donner de la visibilité par une ambition collective pour : 
• plus d’efficacité économique : 

• accompagnements techniques et économiques des élevages
• investissements en exploitation et en entreprises.

• une valorisation accrue des laits de montagne non segmentés.

• Donner envie pour recruter, par : 
• une communication positive autour de la filière et de ses métiers. 

• Pour la profession et son environnement
• Pour le grand public, citoyen-consommateur.

• Une attractivité du métier renforcée/action sur  : emploi, astreinte…
• La mobilisation d’une filière bienveillante et de ses partenaires. 

Pour que nos montagnes restent Terres de lait, d’aujourd’hui et de demain
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Un avenir possible, une ambition à soutenir



MERCI de votre attention

Alain PLAN : aplan@crielamc.fr
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